
Municipales 2025 au Liban : Une démocratie sous tension ! 

Cyril D. BADAOUI 

 

1. Contexte général :  

Le Liban, confronté à une crise multidimensionnelle depuis 2019, voit ses institutions 

démocratiques fragilisées. Les élections municipales au Liban ont été reportées depuis 2022, en 

raison de plusieurs facteurs majeurs qui ont bouleversé la vie politique et surtout démocratique 

au pays, comme la pandémie du COVID-19, l’effondrement économique, et surtout la situation 

sécuritaire dans le sud du pays, marquée par les séries d’affrontements entre le Hezbollah et 

Israël. Ce report a soulevé des inquiétudes quant à la pérennité du processus démocratique et à la 

légitimité des autorités locales, d'autant plus que les conseils municipaux jouent un rôle crucial 

dans la gestion des services publics essentiels. Ce scrutin est devenu aujourd’hui crucial pour le 

fonctionnement des autorités locales dans les villes et villages du pays, alors que de nombreux 

conseils municipaux ont démissionné depuis le dernier vote en 2016, ou sont devenus 

dysfonctionnels en raison de difficultés financières ou pénuries de personnel. 

Le président Libanais Joseph Aoun, avait promis le retour d’une vie démocratique saine et 

sereine durant son mandat, même position pour le gouvernement, ce qui s’est reflété 

positivement sur les préparations et l’exécution des municipales 2025. 

 

2. Enjeux des élections municipales de 2025 

a. Gouvernance locale et services publics 

Les municipalités libanaises sont responsables de nombreux services essentiels, tels que 

l'entretien des infrastructures, la gestion des déchets et la fourniture de services sociaux. Leur 

paralysie, due au report des élections et à la démission ou au décès de certains membres, aggrave 

les disparités régionales et compromet la cohésion sociale, notamment dans les zones rurales.  

b. Préparation des législatives de 2026 

Les élections municipales servent souvent de baromètre pour les forces politiques en vue des 

législatives. Elles permettent aux partis d'évaluer leur ancrage local et de tester des alliances. Le 

report du scrutin municipal pourrait donc perturber les stratégies électorales en vue des élections 

législatives prévues en 2026.  

c. Participation remarquable des jeunes 

Les signes d'une mobilisation accrue de la jeunesse libanaise dans le processus politique et 

surtout en termes de présentations de candidatures sont encourageants, reflétant une volonté de 

changement et de renouvellement du paysage politique. 



Cette tendance pourrait jouer un rôle déterminant dans les futures échéances électorales, 

notamment les législatives prévues en 2026. 

Reste à attendre les résultats définitifs des municipalités et des moukhtars pour analyser les bases 

de données des jeunes qui ont réussi ce scrutin. 

 

3. Rôle des forces régionales  

a. Influence régionale 

Le Hezbollah, toujours soutenu par l'Iran, demeure une force politique et militaire majeure 

surtout chiite au Liban. Cependant, il fait face à des défis croissants suite au dernier conflit armé 

fatal en septembre/octobre 2024, notamment l’assassinat de son chef ultime Hassan Nasrallah et 

son successeur Hashem Safieddine ainsi que l’élite militaire de la milice. Une faillite qui a 

éveillé une pression internationale sans précédent pour son désarmement. Il est évident de noter 

que l’une des raisons principales de cette faillite était la perte de certains alliés régionaux 

principaux et cruciaux pour la survie du Hezbollah comme la chute de Bachar El Assad et son 

régime qui a clôturé l’axe logistique qui permettait au premier de tenir son souffle et de 

s’approvisionner financièrement et militairement. Cependant, les élections municipales actuelles 

forment par rapport au Hezbollah une chance ultime pour prouver sa présence et sa force malgré 

toutes les faillites, et pour garder un lien fort avec sa communauté qui lui préserve sa légitimité et 

sa raison d’être. 

b. Fragmentation sécuritaire 

L'absence d'un État fort tout au long des mandats précédents a conduit à la montée de milices 

locales comme le Hezbollah qui ont bénéficié du soutien de puissances étrangères, cherchant à 

influencer la dynamique sécuritaire du pays qui se traduit finalement sur le plan politique. Cette 

fragmentation complique davantage la situation du Liban.  

c. Le changement géopolitique du MO 

Le Moyen-Orient est au cœur de profonds bouleversements géopolitiques, marqués par une 

redéfinition des alliances, une diversification des partenariats et une intensification des ambitions 

technologiques. 

Face aux changements géopolitiques régionaux ascendants, le Liban est à la croisée des chemins. 

Le pays doit naviguer entre les pressions externes et les divisions internes pour éviter un 

effondrement total. Il devrait quand même renforcer sa position claire et définitive sur la question 

de sa souveraineté, s’appuyant sur un climat international encourageant. Un changement 

avantageux pour les partis politiques opposants à l’Iran, qui exercent toutes leur force 

publicitaire pour casser l’ancien statu quo et viser vers un futur plus brillant. 

 



4. Perspectives pour les législatives de 2026 

Les élections législatives de 2026 s'annoncent cruciales pour l'avenir politique du Liban. Elles 

pourraient permettre une recomposition du paysage politique, notamment si de nouvelles forces 

émergent ou si des alliances se redéfinissent. Cependant, la réussite de ce processus dépendra de 

la capacité des acteurs politiques à garantir un environnement électoral libre et équitable, malgré 

les défis sécuritaires et économiques persistants.  

 

Conclusion 

Le Liban se trouve à un carrefour critique. Les élections municipales de 2025 illustrent la 

capacité du nouveau gouvernement Libanais à gérer les tensions entre les impératifs sécuritaires 

et les exigences démocratiques, et l’analyse de leurs résultat final définiront l’image actuelle de 

l’opinion publique, et formeront un pilier essentiel pour les partis politiques Libanais qui se 

préparent à grands pas pour les législatives prochaines dans un an. 

La situation politique et sécuritaire actuelle, marquée par l'influence persistante du Hezbollah 

dans la communauté chiite (et ses alliés) et la montée de pression internationale pour son 

désarmement immédiat, posent des défis majeurs à la souveraineté de l'État. Les élections 

législatives de 2026 offriront donc une opportunité de redéfinir le contrat social libanais, à 

condition que les acteurs nationaux et internationaux s'engagent en faveur d'un processus 

démocratique transparent et inclusif. 

Reste finalement à mettre en relief, le rôle crucial de l’armée Libanaise et des forces de sécurité 

intérieure dans la protection et l’organisation de ce scrutin, face à tous ces défis, pour le bénéfice 

des citoyens et de la démocratie. 
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